
de $50,000 qui lui était échu depuis 
douze ans au N. w-Jersey. Savage 
était, parait-il, un enfant prodigue, 
qui avait quitté ses parents, il y a 
treize ans, et était allé chercner 
fortune dans l’Ouest, sans j ima s 
songer à donner de ses nouvelles. 
Cependant ses parents étaient morts 
1 année qui avait suivi son départ, 
et .ui avaient laissé toute leur for­
tune. inutile d’ajouter que Savage 

ittô immédiatemnnt Saint Jo 
retourner à Pateraon 

prendie possession de l’héritage.
La eomPdle dn mariage et du divorce

New-York, 12—On mande de
Middleton (New-York) qu’un chas 
sé-croisé, aussi amusant qu’instruc­
tif, a eu lieu presque continuelle­
ment, près de cette ville, 
frontière d^ l’Etat de la Pe 
nie, par suite de la différence qui 
existe entre les deux Etats dans la 
législation du mariage et du divor-

avuit été attaché à Pétatmajor du 
général BuelP.

Après la guerre, il était venu 
s’établir co unie avocat à Lexiugton, 
et s’y était fait une bille position. 
Il sera enterré à Lancaster.

N. LANDRY HOTEL CANADIEH intéressante découverte Bm*.
PARFUMS ESS.ORIZA SOLIDIFIES

Plombier Similaire
Cl DKVANT OCClIPIi tî. Lat lUOV LLKPIMM ll’APPABILS a ti iZ.

Et A Eau Chaud*, Etc. Ce magnifique hAtel vient d'être acheté 
par M. John Jehnson, ex-jvojuiétair du 
“ Royal Exchange.”

Les repas sont servis A toute 
carte, système erropéen, et 
dence d'un cuisinier fra

Vina, claret, aauterne, champagne et U- 
queura de première qualité.

Cet élabliaaement vieul d’être meublé 
neui, tea chambres sont spacieuses et des 
mieux aérées, faisant face au par 11 Kajor’e 
HUI.”

et r<

La potence en Georale

New-York, 12—Ou vient de pen­
dre, à Summerville (Géorgie), le 
nommé Pigg Vann, condamné à 
mort à la tin de l'année dernière 
pour assassinat, mais qui avait 
obtenu plusieurs sursis succesafs 
Sur l’échafaud, Vann à échangé des 
poignées d- main avec plusiéurs de 
ses amis, et a .ssi, détail curieux, 
avec le père et le frere de sa victi­
me; il leur a humblement deman­
dé pardon de son crime, et les pa­
rents du défunt ont répondu qu’ils 
lui pardonnaient.

On sait que Vann, la veille de 
l’exécution, avait essayé de se tuer 
dans sa cellule en se coupant la 
gorge avec un couteau; la corde 
qu’on lui a passée autour du cou 
6»t entrée dans li blessure au mo­
ment où la trappe a basculé, et le 
supplicié a été presque décapité.

Après formalités ordinaires, le 
corps a été remis a la famille.

MORT AFFRERE

PRESENTES SOUS FORME DE CRAT3IS («2 OOEUT.S DÉLICIEUSES)
Il suffit de frotter légèrement les objets pour les parfu

(la Peau, le Linge, Papier à Lettre», etc )

L. LEGRAND, Fournisseur de la Cour de Russie
SAINT-HONORÉ, PARIS 

Se vendent dent toute» le» principelet Parfumerie», Ph*'m et Droguerie» du Monde.
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128 MK RIDEAU, OTTAWA
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heure, à 1a i 
s la surinten- 
de première

mer

j h pour L“”uKladies de toute nature, parti 
èrement lee affections nerveu- 

■ea, l'épilepsie, les maux d'estomac, les 
bourdonnement* d'ereillea, lus osalgies, 

urdité, les mau xde tète, la migrai­
ne, la chlorose et lee paralysies sont 
infailliblement guéris par notre célèbre 
méthode rationnelle. Par une cure de

RUE207,

la h L'entrée privée est sur l’avenue Mc 
l'ontrév générale du n-gtautant aux .Nos. '. 

sur la rue ''iissex.
JOHN JOHNSTON, Propriétaire

R,
quatre semain 
succès les plus merveilleu 
d'asthme et d'affections p 
Priere de nous adresser en 
fiance les descriptions dé 
maladies en y ail joignant 
d'affranchissement pour la n 
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: LACTO-PHOSPHATE de CHAUX

**tÆ*-' A ^ el Itésolulir infaillible et aans rival dans les .4#i-n 
•**~9*r AS* ffinem. »-»-*«•«. Hronchltm, Inriammallons T 

des Poumons, du Foie, dea Inlestlus, PlFurésIi n, llydruplhlue, Hélou- Q 
lions d'Urino, Fièvres typhoïdes, etc. x

Pansemout à la malu, eu 3 et A iniimtoa. sans couper le poil.
> : Parle. ME8TI VIER * &•, 276 
Ht n : LA VIOLETTE A NELSON. — QUflIEC

En Pensylvanie, on ne pa 
marier qu’ayrès avoir obtenu une 
autorisation dèli rée par le greffier 
du tribunal et, si l'un des futurs est 
mineur, il faut qu’il présente un 
acte rédigé devant notaire et attes­
tant que ses parents consentent au 
mariage projeté. Tout magistrat 
qui procéderait â un miriage sans 
s’êire fait présenter ces documents, 
s’exposerait à des pei ies sévères. Il 
en résulte que de nombreux jeunes 
gens de Pensylvanie, 
traiie à ces formalites 
gênantes traversent la fiontière et 
viennent se marier dans l’Etat de 
New-York, où ils n’ont qu’à se pré 
senter devant le premier magistrat 
ou ministre venu, qui s’empiesse de 
les unir s ms leur poser de ques­
tions indiscrètes. De là une graille 
jalousie entre les clergymen des 
deux Etats, établis sur la frouli-

0Le Laata-Pkaiphatc it chaux tonienu <1*n» 
■ IKOP el 1# VI* de DDBAKT eil
i';xs:!S5-2r,ii"r,N„.n».u

reeAilifut» ; reud le *i|uror et l'ecimt» «ui 
Adolescents mous et lytai-hâtiqiifi et A 
qui «ont Alignée par oae «romi'ic• trop 
rapide; this les PAtuifvss, il licilit# la 
eicatrieatiun des poiinn'n»,

I ai femmes #RC«i*(fs.qai prennent le VI* > 
on le B1KOF de DUtiAHT. .uppoilent# 
leur etet »ani fiiigne et sios vomiiivnienls et 
•tonnent le joor à des enfiot» plus tigoureui.

Le Lac to l'heuphata it chaux e.uclul le 
la.it des Nourrie.» et geranlit les eiifauts

# contre la lüarrhee et lee uialadies de trou
# «ante, l’ .r i.-u luünrnre, I» Ihnlstton se tu*»
TiiVWi?:!i5aiasïur-=o.B.Tt

rrreilleut l'appétit el le» lorces .1er. eonvo-i 
•Irtetnll. et .-uimeniivnt «lau» tuua les ras de f 
‘fait,ut ou .V#|uuem<Rl du torps himiain. /
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Dépôts

8STATUTS D I CANADA
Montréal, 12—Due pauvre femme 
Mme Bmthillier, demeurant rue 
des Allemands vient d’être plongée 
dans la douleur par une affaire des 
plus tragiques.

.Sou fils âgé de quinze ans est 
parti il y a quelques temps avue 
deux compagnons pour tenter fortu 
ne, plutôt pour gagner plus qu’à 
Montréal, afin de venir plus eu 
aide à sa mère, qui est veuve.

Les chances n’étaient pas excel­
lentes et tous trois décidèrent de 
revenir à Montréal.

Pendant le tiajet, samedi après- 
midi, il fut victime sur la ligne du 
Grand Tronc, près d’Iroq 
1 horrible accident qui lu

Comme les renseignem-nts reçus 
étaient un vagues, repoiter est ailé 
chez Mme Bon hillier, qui a donue 
tous les détails d-- cette triste allure.

Mon fi:s, dit la pauvre mère en 
saugiotant. n’était âgé que de 15 
ans; il se nommait Hugo Bouthil 
lier, c’était le plus âgé de la famille, 
c'était mon seul soutient pour moi 
et mes deux petites filles, mon mari 
étant mort aux Etat-Unis, il y a dix

PUBLIC TIONS OFFICIELLES
Lee Statute el autres Publications du 

vente à
Aussi ties Actes ‘■♦parées. Liste 

sur <i»mande.
isés, actuellement prêts. Prix

pour se sous— 
coûteuses et

Gouvernement du Ca isda. sont en 
bureau Aussi .les Actes tAn«rè, 

i prix envoyé 
Statuts lisvis 

de deux volum

cAvis aux {ConsommateursS
Lee PRODUITS de la$5 00.

CHANHERLIN, 
ritm Ur de la H i

-'i, Parfumerie Oriza L. LEGRANDlin ASTHME
CIGARETTES INDIENNES

me ur de la R ine 
eor de a Papaterio 

Dépt. des Impressioas Pub iquei 
et de a Papote ie.

iprt
trôl

ie a ntpete i 
16 Njv. I88U.

an CDNNVBIS INDICA
1I2AU-T * C'», Pharmacien» A Parti 207, rue St-Honorô, à PARIS

rame ORIZA-OIL* ESS. ORIZA * ORIZA-LACTÉ * CRÉME-ORIZA 
ORIZA VELOUTE*ORIZA-TONICA*ORIZALIHE*SAVON-ORIZA

Ottawa, 13in
Le plus efficace de.- moyen» connus |.onr eom-

baltre l'aethiaL, l'oppreaeton, I* tous 
erven»''. loi'csterrSe», I tneomnle,

D’autre part, la loi de l’Etat de 
New-York n'autorisant le divorce 
que pour cause d’adultère, les cou- 
phs mal assortis de ce dernier Eut 
vont faire dissoudre leur union eu 
Pensylvanie, où la loi leur offre de 
plu> grandes facilités à cei égard. 
En Pensylvanie l’abandon de l’un 
des deux époux par l’autr ■ pendant 
une durée de deux ans est une cau­
se de Divorce, et, pour l’accorder, on 
n’exig - de la part du d mandeur 
qu’un an de résidence dansl Etat.

11 s’ensuit que les hôtels el les 
maisons meub.ées des petites villes 
de la frontière, en Pennsylvanie, 
sont presque exclusivement fréquen­
tés par des époux de l’E'at de New- 
Yo;k, en quête d’un divorce. Un 
eu a compte jusqu’à dix ces jours ci 
dans une seule maison meublée de 
la petite ville de Susquehanna ; 
d’où de nouvelles jalousies sur la 
frontière entre les hôt-liers et les 
avocats des deux Etats.

i DOIVENT LEUR SUCCÈS ET LA FAVEUR DU PUBLIC :miojs, de 
i a coûté 1° Aux soins tout particuliers qui président à leur fabrication.

2° A leur qualité Inaltérable et à la suavité de leur parfum.
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INJECTION de MATICO
vile .» ■ qui' ii quel jiiHi limbes une répn- 
Ulion iimv.T'.'Ilr, ‘ iiuVrilon peu de tempi 
les rcoulvnieut» le» |>lue rebelles.

CAPSULES su SATICO d» 8RIRAULT A C*-î 
ne faligUi’iil |‘â» I eelomse comme Is font 
(• ute lr> ' i|'*nle» au rn|i*hu liquide et su I 
rubéfie e: .u ri-e ni rapi 'emenl. _____ Il

AVIS HELA IFS AUX PAS jEPQRIS d ÛRINAULT ACI- I
Les person nésis qui ont besoin de passe 

uvernemeni Canadien, doivent 
<■ "adresser au dépirtement du Sécratorial 
d’tilal, et aocomfia.'ner leur demande de la 
somme de quatre piastres, honoraire fixé 
par le Gouverneur en onm.il.

m
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Sou -seer taire d’Et.t .'un ii-dr j» ir iruetcni Hurlai
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T. J". SB^lTOJST DOMINION FLOUS STOHE NETTOYAGE TAPIS
1

s
Il travaillait chez M. Welch, 

confiseur rue Samt-Laurant, et 
gagnait $1.50 par jour. Ne trou­
vant pas ce salaire suffisant, il est 
parti pour se rendre à Toronto, en 
loute mèm-î pour la Californie, s’il 
D fallait pour se faire de meilleu 
res g iges,

Il partit en compagnie de Duncan 
Ha^dgrave, âgé de 18 ans, demeu­
rant rue Maire, etde Frank Ha 
field, âgé d»' 17 ans, demeurant sur 
la rue Vallée

A Toronto, les trois jeunes gens 
se découragèrent et résolurent de 
revenir. En route, à la station 
d’Iroquois, sur le Grand Troue, le 
train de fret qui les transportait 
arrêta et il parait que mon fils des 
cend.t pour aller s’acùeter des pro- 

| visions.
Quelques instants après le départ, 

un serr -freiu dit aux deux compa 
gnons de mon fils : Vous devriez 
desc-ndre d’ici et aller voir votre 
ami qui est étendu sur la voie près 
de la station, ils coururent et 
trouvèrent un pied, puis trois
doigts, puis le chapeau, puis le ca­
davre de mon enfant, se débattant 
dans une terrible agonie.

Il était tomba sur la voie et les 
seize chars lui avaient passé sur les 
bres et les jambes en le frappant à 
la tête, dont le ciane était mutilé.

1,’aecident arriva à trois heures. 
L'enfant expira à quatre heuieset 
demie. Avant de rendre le dernier 
soupir, il demandait sa mère et s’é­
cria : “ Si je meurs, c’est Dieu 
merci à ce cruel serrefrein, c’est 
meut trier. Il m’a jeté eu bas du

Le corps est arrivé à la gare Bc- 
navenlure ce m itin.

Mine Bovlhilier demeurait à 
Louisville, Ky 
tient maisou
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Deux colonel* «leinoin*

Nvw-York, 12—La grand - famil­
le des colonels américains qui, 
d’après Max O’Rell,constitue la ma­
jorité de la population des Etats- 
Unié, vient de perdre ..deux de ses 
notabilités. Le colonel Goodloe et 
le colonel Swope, deux membres 
inllueuts du parti républicain au 
Kentucky, se sont entretués dans le 
corridor de la nouvelle poste à Lex­
ington.

Le colonel Swope était autrefois 
receveur de l’impôt, fonctions dans 
lesquelles il avait été remplacé, il y 
a deux ans env ron, par le colonel 
Goodloe ; de là entre les deux politi 
ciens une haine mortelle qui n’atten; 
dait qu’une occasion pour éclater. 
Les colonels s’étant rencontrés par 
hasard à la poste, où ils venaient 

leurs lettres, se sont 
d’abord apostrophés en termes très 
vifs ; puis Goodloe, perdant patien­
ce, a sorti de dessous son paletot un 
grand couteau de chasse dvec lequel 
il a attaqué son adversaire et l’a 
tailladé d’une eff oyable façon :

avant de tomber mort sur le 
sot, Swope avait eu le temps de tirer 
son revolver et d’envoyer une balle 
dans le ventre de Goodloe, qui est 
tombé à son tour mondé de sang. 
La ble sure est considérée comme 
mortelle par les médecins appelés 
à soigner|ie colonel.G -drame a cau­
se Lexington une sensation d’autant 
plus vive que Goodloe et Swope 
appartenaient à deux des plus anci­
ennes familles du Kentucky.

Dans les cercles politiques de 
Washington, on a 
douloureuse surprise 
giant des colonels Meniuckiens. 
Goodloe, qi i est un homme de 
quarante-huit ans, marié et père de 
huit enfants, est conuu à Washing­
ton ; il est membre du comité nati­
onal républicain et a élt ministre 
des Etats-Unis eu B dgique sous la 
pré.-idence de M Haye».

C’est uu ami intime du président 
Harrison qui en apprenant que le 
colonel Goodloe veua t d’être moi- 
tellemem bissé, a été tellement 
saisi qu’il a laisse tomber à terre un 
livre qu’il était en train de lire. M. 
Harrison s’est levé de son fauteuil 
comme mû par un ressort, et pe - 
dant piusieuis minutes il a man.hé 
de long en lar»<e dans son cabinet,

deuils de c? drame sanglant.
Le colon. 1 tiwope avait prè< de 

c.nquante ans et était céL.Dutai.e. 
Aprei avoir député comme avocat 
à Paris (Kentucky), U avait servi
yeoèwt I# guerre 4e rieeineu el

ë EDITION QUOTIDIENNE EST EN VENTE(Suc c J A Scybold)

CLASSE JD. CHEZ------Hue Sparks
A. BEAUVAIS et Cie.,

No. 103, Rue Bank, Ottawa.LE 27KMB TIRAGE MENSUEL 

AURA LIEU LE

W\ 0. McKAYNouveau magasin de l- liaus-
----- sures------

J’Invite le public à venir 
visit". Je tiens aussi plusieurs homme# 
pour ouvrages de pratiques—suti-Ta- tion 
garantie.

W. J. ELLARDUinil fOMTIIBR, IM,
Importateur de Vins, Liqueurs, (Tige 

Tabacs ; aus i propriétaire deA 2 HEURES, KM.
Fabricant do charrues et forgeron

Kfimrnllon» de «Ont itenre
nom- I* vin» courl ueinl

faire une
L’HOTEL RICHELIEU ’

VALE- B TOTALE DES LOTS
Agente pour le» Commercante de Bols.

"44«, 44» el 4I>0 rne Siinaex.
$50,000.(10 (î. GLAUIJE,

Rue Ualh .usio
10 RUE ST GEOROB, OTTAWA ]

Gros Lot : Un Immeuble de 96,000.U .

n. mm i tiNOMENCLATURE DES LOTS:

1 Immeuble ie------ $6,000.00 $5,000.00
1 do ---------2,000.00 2,000.00
2 Immeubles de___ 1,000,00 1,000.00
4 do ------ 600.00 2,000.00

10 do ------- 800 00 3,000 00
00 6,000.00

chercher

do
sub. MZdo ....... 100.00 6,000.00

Montres d’or____ 60.00 10,000.00
1000 Montre» d’argent 10 00 10,000.00
1000 Services de toilette 6.00 6. IVC-^IROIEI-A-flSriDS m 1ST

*8*7 Me valsai - • Stto.ooe.oo

Etoilés a Robes et Soies,COUT DU BILLET #1.00

U est offert an porteur de tout numéro 
gagnant de ini payer en espècee le montant 
de son lot, moins une commission de dix 
ponreent.

Lee noms des gagnants ne eont pae livrés 
à la publicité, à moins d’une autorisation 
spéciale.

Lee demandes de billets seront reçuee 
jusqu'à MIDI le jour du tirage.

Tirages, le 3e Mercredi de chaque mois.

Le Secrétaire : 8. E. LELKBVRE,
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FITZPATRICK ET HARRIS
se lonl un plaisir de remercier le public 
pour l’encouragement qui leur a été donné, 
et ils invitent de nouve-tu tout te monde à 
venir faire une visite à leur magasin ; leurs 
marchandises sont du premier choix,

i 1*.

Couvertes, Couvrepieds et Flanelles.

MONTRESFITZPATRICK i HIRRIS
65 rue William.
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61 RUE SPARKS
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rn suicide émouvant

Boston, 12—Le tribunal de Frank­
lin ( Massachusetts ) a été Je théâ re 
d’un émouvant suicide : un Cana­
dien Français nommé Labadie et 
âgé de 45 ans, qui comparaissait 
devant le juge comme accusé de 
sur la personne d’une de ses till s, 
s’est coupé la gorge en pleine au* 
dience. On venait d'entendre les 
dépositions dts témoins, et le juge, 
en matière de conclusion, a dit : 
« C’est là une affaire qui u’est pas de 
la juridiction de ce tribunal.»

“ Ni de la mienne non plus,” s’est 
écrié Labadie, et en même temps il 

couteau de sa poche, et 
d’un seul coup il s’est tranché la 
jugulaire, avant que les personnes 
présentes aient pu intervenir.

Labadie est tomj/é baignant dans 
sang et a expiré au bout de 

quelques minutes. Ses trois filles, 
qui assissent à l’audit-nce, oui été 
témoins de la mort de leur pèie et 
l’une d’elles s’est évanouie.

Lee clubs de cercueils

New York, 12— Il parait qu’il 
s’est fondé d- puis quelque temps à 
Newark ( New Jeisry ) des associa­
tions étranges, se faisant app 1er 
Clubs de cercueils. Moyennant dee 
versements de dix cents par semaine 
jusqu’à concurrence û’une somme 
de $ 34.60, l’association garantit à 
ses clients qu’elle leur fournira en 
cas de décès un luxueux cercueil ei 
qu’elle se chargera de tous les frais 
de leur enterrement. Si le client 
vient à mourir avant d’avoir achevé 
sesversements, le club remboursera 
aux héritiers une somme propor­
tionnelle aux versements effectués 
par le défunt.

On dit que ces clubs ont obtenu 
un très grand succès depuis deux 
mois et qu’ils out recueilli des som- 

cousidéi ab.es. Toutefois cette 
é;range industrie ayant 
tentiou de la police, des mandats 
d’arrêt ont été lancés, coutre les 
organisateurs des clubs mortuaires 
sous l’accusation d’escroquerie. Il

a tiré son

r

attiré l’at-

est possible, a dit .e juge, en signant 
lés mandats, que les organisateurs 
de ces entreprises suspectes soient 
de bonue foi, car rien ne s’oppose à 

l’on vende des ce cueils 
montresà crédit, comme des 

ou des meubles ; 
importe de savoir quelles garau- 
ties ils offrent pour tenir leurs enga­
gements, puisqu’ils se font payer à
.’avance.

il

ITee benne fortune.

Louisville, 12—Un homme d’une 
d’années nommé William 

Savage venait de rédigé-, ces jours- 
ci, à la mairie de Saint-Joseph (Mis 
souri) une pétition pour solliciter 
un modeste emploi dans l’adminis­
tration municipale des travaux pu­
blics, lorsqu’il s’est amusé à parcou 
rir des yeux le fameux album daus 
lequel la police conserve les photo­
graphies des criminels, escrocs et 
repris de justice dangereux. Or, 
Savage a eu bientôt la désagréable 
surpris» de trouver son propre por­
trait dans ie fameux album, et est 
entré en fureur. Le portrait n’etait 
autre qu’une photographie quil 
avait fait fa re lui môme a Faterson 
(New-Jersey), il y a treize au§ envi­
ron et en h- voyant daus cet album 
il a’demandé aussitôt de» explica 
tiens au secretaire du bureau de 
police. Mais sa colère s’est bun vi­
ta transfo mee en jo.e lorsque le se­
crétaire lui a appris que son por­
trait se trouvait là parce qn on le 
recherchait non pas pour un crime 
dont U èuul acculé, mail pour le
BMlUe eu ÿWWléWS »V» bênUgo

trentaine
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